
B

Autor(en): [s.n.]

Objekttyp: Article

Zeitschrift: Femmes suisses et le Mouvement féministe : organe officiel des
informations de l'Alliance de Sociétés Féminines Suisses

Band (Jahr): 69 (1981)

Heft [4]

Persistenter Link: https://doi.org/10.5169/seals-284349

PDF erstellt am: 19.03.2024

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften. Sie besitzt keine Urheberrechte an
den Inhalten der Zeitschriften. Die Rechte liegen in der Regel bei den Herausgebern.
Die auf der Plattform e-periodica veröffentlichten Dokumente stehen für nicht-kommerzielle Zwecke in
Lehre und Forschung sowie für die private Nutzung frei zur Verfügung. Einzelne Dateien oder
Ausdrucke aus diesem Angebot können zusammen mit diesen Nutzungsbedingungen und den
korrekten Herkunftsbezeichnungen weitergegeben werden.
Das Veröffentlichen von Bildern in Print- und Online-Publikationen ist nur mit vorheriger Genehmigung
der Rechteinhaber erlaubt. Die systematische Speicherung von Teilen des elektronischen Angebots
auf anderen Servern bedarf ebenfalls des schriftlichen Einverständnisses der Rechteinhaber.

Haftungsausschluss
Alle Angaben erfolgen ohne Gewähr für Vollständigkeit oder Richtigkeit. Es wird keine Haftung
übernommen für Schäden durch die Verwendung von Informationen aus diesem Online-Angebot oder
durch das Fehlen von Informationen. Dies gilt auch für Inhalte Dritter, die über dieses Angebot
zugänglich sind.

Ein Dienst der ETH-Bibliothek
ETH Zürich, Rämistrasse 101, 8092 Zürich, Schweiz, www.library.ethz.ch

http://www.e-periodica.ch

https://doi.org/10.5169/seals-284349


H
AMOUR : « Reconnaître chez l'autre un
égal... Renoncer au pouvoir de tout penser à

la première personne... Laisser intactes
l'autonomie de l'autre et sa faculté de libre
consentement... Une force plus forte que la
force.» (Simone Weil)

mande la structure des assurances sociales
suisses et est à la source de multiples inégalités

en faveur ou au détriment de l'un ou
l'autre sexe.
Dans l'AVS, par exemple, l'âge de la retraite
est de 62 ans pour les femmes et de 65 ans

pour les hommes. La veuve reçoit une rente et
non le veuf. La femme mariée ayant exercé
une activité lucrative participe à la rente de

couple, mais n'a pas de rente individuelle. La
veuve qui n'exerce pas d'activité lucrative ne

ANNEE INTERNATIONALE DE LA
FEMME (1975): A été lancée par l'ONU
pour promouvoir par des efforts au plan
national et au plan international, l'égalité entre
hommes et femmes, comme un facteur de
développement et de paix. Son symbole,
universellement connu, réunit la colombe de la paix,
le signe mathématique de l'égalité et le signe
biologique de la femme.

ASSOCIATIONS FEMININES : Depuis un
siècle, elles ont joué un rôle essentiel pour
mobiliser les femmes dans la conquête de leurs
droits et la reconnaissance de leur place à part
entière dans la société.
Après 1969, des mouvements de libération de
la femme se sont développés parallèlement
aux associations féminines traditionnelles.
Aujourd'hui toutes ces associations font
campagne pour l'égalité, car un OUI le 14 juin
sera une étape importante dans le processus
d'émancipation de la femme suisse.

ASSURANCES SOCIALES: L'assurance
vieillesse et survivants (AVS), l'assurance
invalidité (AI), l'assurance chômage, l'assurance

accidents, ainsi que les allocations pour
perte de gain sont les principales assurances
sociales basées sur la solidarité; les cotisations

sont payées par les salariés (hommes et
femmes) et par les employeurs en % du
salaire.

Ces assurances sont modelées sur la base des

principes du code civil datant de 1907, selon
lesquels le mari gagne l'argent nécessaire à la
famille alors que l'épouse n'accomplit pas de
travail rémunéré, dirige le ménage et éduque
les enfants. Ce partage désuet des rôles com-

doit pas payer de cotisations, tandis que la
femme divorcée doit en payer même
lorsqu'elle n'exerce pas une telle activité.
La dixième révision de la loi fédérale sur
l'AVS, actuellement en préparation, devrait
remédier à ces inégalités. L'article constitutionnel

sur l'égalité, s'il était inscrit dans la
Constitution le 14 juin, activerait ces travaux.
Dans l'Ai, par exemple, la femme n'a droit
aux prestations que jusqu'à l'âge de 62 ans —
l'Ai étant remplacée alors par l'AVS — tandis

que l'homme a droit à l'Ai jusqu'à 65 ans.
La ménagère mariée invalide a aussi droit à

une rente (à des conditions spéciales) même si
elle n'a jamais cotisé.
Dans l'APG par exemple, les femmes
salariées cotisent pour des allocations qui seront
versées essentiellement aux personne
accomplissant leur service militaire.

ASSURANCE MALADIE: Pour cette
assurance, à la différence des autres assurances
sociales, les assurés doivent s'affilier
individuellement aux caisses. Hommes, femmes,
enfants paient des cotisations. De leur côté, la
Confédération et souvent les cantons
subventionnent l'assurance maladie. Les cotisations
des femmes peuvent dépasser de 10% celles
des hommes. Cette inégalité fondée sur le

sexe, est contraire au principe de la solidarité.
Cependant les tarifs médicaux et d'hospitalisation

sont les mêmes pour les assurés quel
que soit leur sexe.

ASSURANCE MATERNITÉ: Mentionnée
dans la Constitution depuis 1945, l'assurance
maternité n'existe pas comme loi fédérale. La
maternité est toujours juridiquement assimilée

à une maladie. Jusqu'à quand? demandent

les 135 000 femmes qui ont signé l'initiative

constitutionnelle pour une assurance
maternité.

AUTONOMIE: Nom féminin désignant
l'aptitude à subvenir soi-même à ses besoins :

gagner sa vie, laver ses chemises, se faire cuire
un œuf. Si l'on compare aujourd'hui le nombre

de femmes qui gagnent leur vie avec celui
des hommes célibataires sans femme de

ménage, il y a lieu de penser que le sexe féminin
doit être considéré comme plus autonome que
le sexe masculin.

- ß
BALAI: Instrument doté d'un pouvoir
immense ou nul selon qu'il se trouve entre les
membres inférieurs d'une sorcière ou les
membres supérieurs d'une ménagère.

BOURGEOISIE (Droit de cité): La femme
perd automatiquement en se mariant son
appartenance à sa commune d'origine, elle
devient bourgeoise de la commune de son mari.
Une inégalité à effacer.

- a
CARRIÈRE: Notion essentiellement
masculine, même si le genre en est féminin. La
femme mariée qui veut faire carrière doit
avoir une santé excellente, un mari compré-
hensif, un sens aigu de l'organisation. Tout en
grimpant les échelons de la hiérarchie
professionnelle, elle doit rester « bonne ménagère »,
« bonne éducatrice », « bonne cuisinière »,
tâches où l'homme refuse encore de faire
carrière.

CHANCES: L'égalité des chances est la
composante de l'égalité la plus difficile à réaliser.

Elle dépend, au départ, de lois non
discriminatoires, mais cela ne suffit pas. Toute
aussi importante est la volonté de chacun de
donner à tous et à toutes des chances égales
dans la vie.

"Ih*

CHEF: Stade suprême et toujours masculin
de la hiérarchie. Le terme chef est tellement
assimilé aux hommes que « la chef » est à la
limite de l'injure puisque celle-ci ne peut être
qu'un homme manqué sans l'ombre d'une
féminité. Des droits égaux entre hommes et
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